
Monsieur le Président de la Région, 

Monsieur le Président du Conseil départemental, 

Mesdames, messieurs les élus, 

Madame la Présidente du conseil d’administration, 

Mesdames, messieurs qui résidez ou accompagner un proche résidant sur 

l’établissement, 

Mesdames, messieurs qui travaillez ou avez travaillé, sur l’établissement ou sur 

son chantier, 

Chers collègues, 

Je vous remercie grandement de votre présence ce jour, c’est un grand honneur 

pour moi de vous recevoir dans le cadre de cette inauguration. 

En général je rédige toujours mes discours la veille au soir, voir même pour 

certains débuts d’années chargés quelques heures avant. J’y trouve une certaine 

spontanéité et authenticité dans les idées et les mots qui me viennent. 

Cette fois ci j’avais décidé d’y travailler en avance et avais préparé mon ébauche 

jeudi soir. 

C’est alors le cœur lourd et avec beaucoup de tristesse et d’amertume que je m’y 

suis repenchée suite au décès brutal et tragique de Madame Pascale CHESNEAU 

qui travaillait ici en contrat aidé mais que nous souhaitions accompagner dans un 

projet professionnel de soignante. 

Avec tristesse car ces évènements douloureux ne peuvent appeler d’autres 

sentiments. 

Avec amertume car cela nous rappelle combien la vie peut être fugace et filer 

entre nos mains. 

Je suis cependant d’une nature battante et optimiste, alors même si cela n’est 

pas facile il m’apparait important de faire face et de justement défendre et clamer 

haut et fort combien toutes ces vies ici sont précieuses et combien la Vie avec un 

grand V est importante aussi fragile soit-elle. Nos établissements doivent en être 

les garants. 

Pourtant j’ai l’impression qu’ils n’ont jamais autant soufferts dans leur image. 



Pourtant j’ai le sentiment que cette Vie au sein de nos structures n’a jamais été 

aussi difficile à défendre. 

Alors aujourd’hui dans ce contexte délicat mais dans le cadre de l’aboutissement 

de ce grand projet auquel vous tous avez participé, il m’importe plus que jamais 

d’insister et revenir  sur certaines images écornées quant à nos établissements. 

Tout d’abord l’implication des territoires dans l’accompagnement de nos aînés 

est une réalité. Au sein de notre région, de notre département nous avons cette 

change d’être accompagnés dans des projets tels que celui qui nous réunit 

aujourd’hui. Je tiens à souligner et à remercier l’ensemble des communes du 

Syndicat Intercommunal, le conseil départemental, le conseil régional, l’agence 

régionale de santé et la CNSA pour leur implication et leur participation dans ce 

projet. Leurs concours financier est essentiel et nous n’aurions pu être là 

aujourd’hui sans eux. De nouveau merci pour votre soutien et votre 

accompagnement ici mais aussi dans nos missions quotidiennes. 

Ensuite il m’importe de vous exprimer une autre réalité essentielle qui est que 

non nos structures ne sont pas (j’ouvre les guillemets) pensées comme des 

mouroirs, sombres et isolées aux couloirs froids et abandonnés. 

Avec le cabinet Ivars et Ballet et monsieur Stéphane GAUDRY nous avons pu faire 

naître un établissement clair, lumineux, généreux et chaleureux, l’image de 

toutes les vies qui y circulent, à l’image de la vie que nous y défendons. 

Cet établissement c’est : 

- Des espaces dessinés, repris, retravaillés avec les responsables de chantier 

de chaque entreprise que je remercie et Monsieur Christophe Brassac que 

je remercie également pour sa disponibilité et son écoute face à nos 

nombreuses plaintes et doléances récurrentes ainsi que son aide dans 

certaines situations critiques 

- Des salons de convivialité, parfois repris, souvent modifiés et remodifiés et 

je remercie ici les entreprises qui ont su s’adapter à ces changements issus 

de tergiversations internes 

- Un accueil totalement repensé et permettant à chacune et chacun de se 

poser, de prendre un café, de se retrouver ou se trouver 

- Des chambres pensées pour l’intimité de chacun  

- Et des couleurs, parfois trop et je remercie déjà Laurence et Stéphanie qui 

ont su avec diplomatie et pédagogie me faire comprendre que nous n’étions 



pas obligés de déployer l’ensemble d’un nuancier de couleurs au sein d’un 

même salon 

- Puis ce sont des noms retravaillés avec tous et exprimant des sensibilités 

artistiques pour chacun, petits, grands et très grands…Ainsi sur le Sentier 

des Ritournelles habituellement Luis Mariano et Charles Aznavour côtoient 

Adele et Madonna et cela nous plait bien. 

Notre établissement c’est une ambiance et une convivialité déployée au sein d’un 

vrai lieu de vie. 

Un lieu de vie et non un lieu de maltraitance ou d’abandon. Mais nos ehpad ne 

doivent jamais le devenir.  

 En arrivant sur Abilly j’ai eu le bonheur de rencontrer des femmes et des 

hommes, mais quand même beaucoup de femmes, qui ont fait le choix à un 

moment donné d’accompagner les personnes âgées. Des parcours dans toutes 

les fonctions qui se croisent ici où chacun montre une volonté et un 

professionnalisme qui m’étonnent un peu plus chaque jour.  

Pourtant il est vrai que comme beaucoup de structures et comme dans de 

nombreux domaines nous subissons les difficultés économiques, le manque de  

de personnel, et la notion de temps devient alors un de nos biens les plus 

précieux. 

Chaque jour ces professionnels sont présents, avec le sourire, plus ou moins 

grand, mais avec force, envie et passion mais chaque jour est une course et 

l’épuisement n’est jamais loin, qu’il soit moral ou physique. Nous ne devons pas 

oublier nos équipes quelles qu’elles soient car sans elles rien de tout ce que nous 

célébrons ici ne serait possible. Ce projet c’est donc aussi celui de toutes les 

personnes qui travaillent ou ont travaillé ici et qui n’ont jamais renoncé. 

Je suis particulièrement fier de travailler aux côtés de professionnels aussi 

courageux et investis.  

Et c’est une chance inestimable car une dernière réalité qui vous décevra peut-

être est que nous directeurs ou directrices n’avons pas de supers pouvoirs. 

Comme mes collègues j’ai mes convictions et je les laisse me guider. Je fais au 

mieux, parfois je fais des erreurs, je tâche de les corriger, j’avance, j’apprends, je 

jongle et j’essaie de répondre aux attentes de toutes parts mais je n’ai pas toutes 

les recettes. 



Cependant tout comme Batman ne serait pas Batman sans Robin, je ne serai pas 

là aussi prête et plutôt sereine sans mes acolytes parés à toute épreuve.  

Ainsi chaque jour et plus particulièrement les jeudis après-midi je traverse les 

aventures d’un chantier avec Stéphanie, des temps intenses, prenants, tendus, 

parfois drôles et d’autres fois très compliqués mais clairement ils n’auraient pas 

la même saveur sans vous et je n’aurai pas réussi à faire face à de nombreuses 

choses sans vous. Merci encore. 

Et dans les chemins escarpés et routes sinueuses je roule chaque jour en tandem 

avec Laurence, sur le même rythme, sur le même pas, à la même vitesse…Je ne 

pourrai lister tous nos moments de partage et tout ce que nous avons pu 

accomplir et réaliser ensemble. Notre collaboration est des plus importantes 

pour moi, enrichissante et dynamique. Vous avez su accompagner et emporter 

les équipes dans ce changement immense entraîné par notre nouvelle 

architecture, votre présence et notre collaboration sont particulièrement 

précieuses à mes yeux.  

Donc pas de supers pouvoirs mais un super entourage qui a accompagné ce 

projet, de près ou de plus loin. Car l’aide la plus vitale, mon oxygène et mon 

soutien dans les moments de doutes, mes instants de faiblesse et les périodes les 

plus intenses et les plus difficiles elle me vient de mes trois supers-héros à moi, 

mes trois sourires , mon fils Esteban et ma fille Hannah que trop souvent je ne 

fais que croiser en semaine, qui subissent de trop nombreux « dépêche-toi » »je 

vais être en retard » et le phénomène des premiers déposés derniers récupérés, 

mon mari Aina pour son écoute et ses mots qui me permettent de revenir 

toujours plus sereine et reboostée. Discrètement ils ont tous les trois su m’aider 

à démêler de nombreuses situations.  

Je conclurai donc sur l’importance de cette vie, de nos vies, de ces vies sages, de 

ces vies emplies d’histoire et de passions. 

Les vies passées, présentes et futures qui ont marqué, marquent et marqueront 

notre établissement et que je tenais à honorer avec vous aujourd’hui. 

Merci.  

 

 

 



 

 

 

 

 


